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Prologue
Los Angeles, 1995
— Personnellement, je lui accorde sept ; il ne mérite pas plus, décréta Delaney Philips. Comment est-ce que je vais pouvoir faire la promotion d’une pièce de théâtre dont le héros principal ne décroche pas une meilleure note ? Elle soupira, en passant la main dans ses pâles cheveux blonds.
— Sept ? Tu plaisantes ? s’écria Kelly Vandervere, les yeux rivés sur l’acteur aux cheveux bruns qui effectuait sa prestation sur la scène en dessous d’elles. Regarde ses fesses ! Il mérite au moins huit.
— Peut-être, mais il a les épaules tombantes, et il n’est guère plus grand que Paige.
Paige Favreau, qui s’occupait des décors, était assise dans le fauteuil voisin.
— Je vais faire comme si je n’avais pas entendu.
— Quoi ? Qu’il a les épaules tombantes ?
Paige fronça les sourcils.
— Ça n’a pas beaucoup d’importance, je pense.
Delaney fit la moue.
— Oui, sept, c’est tout ce qu’il mérite, insista-t-elle avant de boire une gorgée de son Coca. Ne te gêne pas pour chanter ses louanges dans l’article que tu écriras pour le journal de l’école, Kelly ; d’ailleurs, je t’y encourage, mais je crois que vous vous faites des illusions.
— C’est toi qui le dis !
Plissant les yeux, Delaney contempla les jeunes filles assises près d’elle dans les fauteuils du second balcon où elles s’étaient installées toutes ensemble pour dîner. La mise en scène de la pièce de théâtre annuelle du département de dramaturgie de leur université était arrivée à un moment crucial.
— Très bien, passons au vote. Qui est d’accord avec moi ? Sabrina, Cilla, Paige, Thea, ça fait quatre, cinq avec moi. Tu vois, Kelly, il n’y a que Trish et toi qui n’êtes pas d’accord.
— Il est pourtant mignon, fit remarquer Trish en rougissant.
— Peut-être, mais il a trop d’ego, ajouta la responsable des costumes, Cilla Danforth, vêtue en toutes occasions de vêtements de créateurs, et qui portait ce soir-là un jean artistiquement élimé de la dernière collection Dolce & Gabbana. Passe-moi la pizza, Paige, s’il te plaît.
La blonde et ravissante Paige, toujours aussi impeccable que sa coupe au carré, lui tendit le carton de pizza et quelques serviettes en papier.
— Oui, dit-elle, un ego surdimensionné qui le ramène à six.
— Il passe donc de huit à six, commenta Delaney. Quelle chute ! Trish, à mon avis, si tu le trouves mignon, c’est parce qu’il a l’air d’avoir apprécié ton scénario !
— En tout cas, il en fait une bonne interprétation, répondit Trish, toujours bonne joueuse. Ceci dit, je vous accorde que son ego pose problème !
— Et il n’a même pas une très bonne gestuelle, fit remarquer Thea Mitchell, responsable de la chorégraphie, en se servant au passage un morceau de pizza.
— Bon, alors, quelle note est-ce qu’on lui met, au final ? demanda Cilla.
— Quatre, proposa Trish.
— Comment est-ce que je vais pouvoir faire la promotion d’une pièce de théâtre dont le héros principal ne décroche qu’un quatre ? se plaignit de nouveau Delaney.
— Parle de l’histoire, pas du héros, proposa Trish.
— Et pour les photos ? Sabrina, dans toutes les séquences que tu as filmées, est-ce que tu pourrais en sortir une qui le mette un peu en valeur ?
Sabrina Pantolini, la réalisatrice, haussa un sourcil.
— Delaney, je te rappelle que je filme un documentaire, pas une émission de variétés. Essaie de voir avec Kelly si tu peux récupérer une photo intéressante dans le journal de l’école.
Elle fit la moue.
— En ce qui me concerne, j’essaie de filmer de l’art.
— Avec un acteur pareil ? Bonne chance !
Sabrina lui sourit.
— C’est une production indépendante, Delaney, la beauté n’est pas un critère essentiel.
— Mon Dieu ! Pourquoi me suis-je lancée là-dedans ?
— Il me semble me souvenir t’avoir entendue dire que ce serait plus amusant que d’aller travailler dans une agence publicitaire, lui rappela Paige.
— Oui, eh bien…
— Ceci dit, un stage dans ce genre d’agence aurait certainement été plus utile pour ta carrière.
— Et peut-être même pour ma vie sociale, ajouta Delaney. Je suis sûre que j’aurais pu y rencontrer des hommes intéressants.
— J’espère que tu as conscience que le fait d’avoir des aventures n’est pas le meilleur moyen d’arriver au sommet, fit observer Paige d’un ton sec.
— Qui se soucie d’arriver au top ? Ce que je veux, c’est m’amuser !
— Gagner un salaire est déjà un bon début.
— Toujours aussi pressée de devenir indépendante, puis de te caser, Paige, hein ? la taquina-t-elle d’un air amusé.
Se calant dans son siège, elle étendit ses longues jambes devant elle.
— Libre à toi de te presser et de t’installer confortablement dans la vie. En ce qui me concerne, j’ai bien l’intention de prendre mon temps. Le plaisir avant tout !
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Fasciné, Dominique ne parvenait pas a détacher les
yeux du spectacle que Delaney lui offrait. Un spectacle
aussi troublant que déconcertant, car la femme qu’il
avait retrouvée par hasard dans le luxueux hétel
mexicain ou il passait ses vacances n’avait plus rien
a voir avec I’adolescente timide dont il avait gardé le
souvenir. Sexy, sensuelle, elle dansait devant lui en
ondulant des hanches de la fagon la plus provocante
qui soit. Et soudain, il ne put s’empécher de 'imaginer
en train de se déshabiller pour lui, de relever sa robe
moulante sur ses cuisses, révélant la peau soyeuse, puis
de la faire glisser centimétre par centimeétre, découvrant
son ventre, ses seins, avant de s’en débarrasser
totalement et de s’approcher de lui, entiérement nue. ..

1 ROMAN REEDITE OFFERT :

Le feu et la glace de Lori Wilde
Kay Freemont, une brillante journaliste new-yorkaise
et Quinn Scofield un ténébreux célibataire vivant
en Alaska, n’ont absolument rien en commun.
Et pourtant...
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